
l'HUMANITÉ 
Prolétaires de tous les Pays, Nations et Peuples opprimés, 

UNISSEZ-VOUS ! rouge 
1,50 

Adressa : L'HUMANITE ROUGE 
B.P. 3 6 5 

7 5 . 0 6 4 ; P A R I S C E D E X 0 2 

J O U R N A L C O M M U N I S T E 

P O U R L ' A P P L I C A T I O N E N F R A N C E D U M A R X I S M E - L E N I N I S M E 

E T D E L A P E N S E E - M A O T S E T O U N G 

4« A N N E E 

JEUDI 4 MAI 1972 N°146 

— Par la solidarité matérielle, 
— Par l'extension des mouvements ouvriers, 

GENERALISONS 
le soutien aux grévistes! 

Depuis quelques mois, la classe ouvrière a déclen­
ché de nombreuses luttes pour la satisfaction de 
ses revendications immédiates, contre les licencie­
ments, pour des augmentations de salaires uniformes 
et pour des salaires égaux è travail égal. Dans tous 
les cas, à Penarroya, chez Peugeot à Mulhouse, chez 
Girosteel au Bourget, etc., les ouvriers ont su mettre 
en œuvre des formes de lutte de classe efficaces. 
Ils n'ont pas écouté les dirigeants de la C.G.T., 
ces pompiers des luttes. Dans plusieurs entreprises, 
les grévistes ont bloqué toute production en occupant 
les usines. Ils ont également séquestré des patrons. 
Ils ont passé outre à la légalité bourgeoise. Les 
capitalistes ne comprennent que la force unie des 
travailleurs. A Penarroya, à Girosteel, les patrons 
ont cédé. La classe des capitalistes tremble de la 
tête aux pieds face à la juste violence de classe 
du prolétariat. 

Systématiquement, l'Etat des monopoles, gouverné 
par le banquier Pompidou, envoie ses meutes de 
C.R.S. contre les grévistes. Dans nombre d'endroits 
les ouvriers n'hésitent pas à se battre. C'est une 
bonne chose qui tranche avec le défaitisme des 
dirigeants révisionnistes. Cela est d'autant plus 
important que la politique actuelle du pouvoir capi­
taliste doit être rattachée aux actes fascistes qu'il 
n'a pas hésité à perpétrer. L'ouvrier révolutionnaire 
OVERNEY a été assassiné par un nervi au service 
de l'Etat. Le cheminot LABROCHE, membre du Parti 
révisionniste français, a été assassiné par un homme 
de main de l'U.D.R., le parti dirigeant. De plus, dans 
d'innombrables entreprises, les patrons organisent 
avec des syndicats-maisons ou des cadres répressifs 
des milices fascistes dirigées contre les ouvriers. 
L'objectif de la bourgeoisie c'est de museler totale­
ment la classe ouvrière, c'est de l'empêcher d'élever 
sa voix contre ses conditions de vie et de travail 
insupportables et à plus forte raison contre le sys­
tème actuel. Aussi est-il plus que jamais urgent 
que s'organise comme autrefois, notamment en 1947-
1949, la solidarité prolétarienne, active et non en 
paroles seulement. « Tous ensemble et en même 
temps m est un mot d'ordre dont il faut populariser 
le contenu tactique efficace. Presque toutes les 
luttes qui ont été engagées récemment ont été des 
luttes extrêmement dures qui se sont pocauivies 
seules plusieurs semaines. A l'heure, où nous écri­
vons, les ouvriers du Joint Français poursuivent le 
combat. Applaudir, ovationner et remettre un soutien 
financier certes indispensable à leur magnifique délé­
gation en tête du défilé du premier mai de la Répu­
blique à Gambetta est positif, mais non suffisant ni 
décisif. Le soutien des populations laborieuses et 
des intellectuels progressistes à Saint-Brieuc, Nan­
tes, au Bourget et ailleurs est un fait nouveau impor­
tant, mais il faut aller plus loin. Pour que les luttes 
ouvrières débouchent sur des victoires, il est néces­
saires que les travailleurs d'un même trust, d'une 
même corporation, et si besoin en définitive, de toute 
la classe ouvrière, soient prêts à déclencher, partout, 
des grèves de solidarité pour étendre le mouvement 
revendicatif, pour faire rendre gorge au patronat 
buveur de sang. 

Cette tactique de généralisation des luttes est 
décisive pour ouvrir enfin l'étape de préparation 
intensive de la révolution prolétarienne, pour élever 
le niveau des revendications immédiates è celui, 
supérieur, des grèves politiques de masse, qui devra 
lui-même précéder l'affrontement final, violent, indis­

pensable pour arracher le pouvoir aux fusils de la 
bourgeoisie ! 

Vive la lutte « classe contre classe » I 
Généralisons la solidarité prolétarienne I 
Soutenons et étendons toutes les grèves en cours I 


